
                      

 

 

 

Tout d’abord, laissez-moi au nom de toute l’équipe jubilé vous souhaiter une 

belle et heureuse année 202, enracinée dans la Joie que nul ne peut nous 

ravir. Cette joie, que Jésus par sa présence au monde est venu nous apporter. 

Je nous souhaite donc, de cultiver cette joie profonde pour qu’elle puisse 

rayonner à travers nous et au-delà de nous. Et si cette année nous relevions 

le défi que nos fraternités soient des foyers d’où émane la joie, une joie 

parfaite, une joie contagieuse ! Pour cela je vous laisse relire et méditer le 

passage en Jean 15, 1-11. 

Notre année 2021 sera aussi marquée par la joie puisque à la Pentecôte, 

nous fêterons les 50 ans de notre diocèse. Ce sera un temps d’action de 

grâce où tous ensemble nous pourrons nous y associer selon des modalités 

que nous vous communiquerons prochainement.  

Mais dès à présent, je vous invite à réserver votre samedi 22 mai pour une 

grande soirée jubilaire, avec ce refrain dans le cœur : 

Jubilez ! Criez de joie ! Acclamez le Dieu trois fois Saint ! 

Venez le prier dans la paix, témoigner de son amour 

Jubilez ! Criez de joie pour Dieu notre Dieu.  

                                                                              Bien fraternellement                                                                                                                                                

Agnès Laborde 

Coordinatrice du Jubilé 
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Pour ce mois d’octobre, nous remercions le Père Jean-Jacques THIVILLIER (10, 
24 et 31 janvier) et le Père Louis TROCHON (3 et 17 janvier).  

 

Dimanche 3 janvier 2021                           

L'Épiphanie du Seigneur 

Math 2,1-12 – « Nous sommes venus d’Orient adorer le roi » 

Le récit de la visite des mages dans l’Evangile de Mathieu est au cœur de 

l’événement de Noël. On nous dit que Jésus est né à Bethléem en Judée sans autres 

renseignements sur cette naissance que le songe de Joseph et son rôle protecteur. 

Par contre, cet événement a été perçu par des « mages », savants, chercheurs. Loin 

de Jérusalem, ils se sont mis en route à la suite d’une étoile pour venir rendre 

hommage à ce roi qui vient de naître. Hérode s’inquiète pour l’avenir de son trône. 

Il convoque les autorités pour savoir le lieu de naissance du roi d’Israël dans 

l’écriture…Le nouveau David ne peut naître qu’à Bethléem ! Et voilà les mages remis 

sur la bonne route avec l’assurance de leur étoile qui s’arrête là où demeure Jésus. 

Ils entrent et se prosternent devant lui ! Les étrangers, venus du bout du monde, 

marcheurs à l’étoile, reconnaissent Jésus. Les juifs, eux, Hérode en tête, ne 

l’accueillent pas. Il va chercher à le faire périr. La Croix est présente à Noël. 

 

→ Savons-nous dialoguer avec tous les chercheurs de sens, les marcheurs à 

l’étoile… nous mènent-ils à Jésus ? 

→ Qu’ai-je à offrir à Jésus lorsque je le rencontre ?  

 

Dimanche 10 janvier 2021                   Baptême du Seigneur 

Mc 1, 7-11 – « Tu es mon Fils bien-aimé » 

Jean, qui baptisait, a annoncé la venue d’un plus grand que lui. Lorsque Jésus arrive 

et se fait baptiser, c’est l’occasion d’une révélation divine. 

Lors de son baptême par Jean, Jésus voit les cieux se déchirer et une voix venant des 

cieux se fait entendre. Bien sûr, il ne s’agit pas d’un reportage photographique, mais 

de la révélation d’une réalité importante. Les cieux sont le domaine de Dieu. Si les 



                      

 

cieux se déchirent, cela signifie qu’avec Jésus, il y a communication directe entre le 

monde de Dieu et le monde des hommes. Dès le début du ministère public de Jésus, 

cette voix vient nous dire : ce Jésus qui va parler et agir dans le monde des hommes, 

il est vraiment le Fils bien-aimé de Dieu. 

Mais nous aussi, pour la plupart, nous sommes baptisés. Le jour de notre baptême, 

c’est sur chacun de nous que Dieu a prononcé la même phrase : « Tu es mon enfant 

bien-aimé ; en toi je trouve ma joie ». Accueillons cet amour inconditionnel pour en 

vivre chaque jour de notre vie et faire la joie de Dieu. 

 

→ Vivre en baptisé, qu’est-ce que ça veut dire pour moi aujourd’hui ? 

→ Est-ce que je sais reconnaître les signes de l’amour de Dieu ? Est-ce que je 

prends le temps de le remercier, de rendre grâce ? 

→ Comment suis-je témoin de cet amour de Dieu pour moi et pour tous les 

hommes ? 

 

Dimanche 17 janvier 2021                2ème dimanche du temps ordinaire 

Jn 1,35-42 « Ils virent où il demeurait, et ils restèrent auprès de lui »  

Tout se joue dans ce texte dans l’écoute et le regard… et si c’était cela l’essentiel de 

notre vie spirituelle. Savoir « entendre » la parole de Jean qui pose son regard sur 

Jésus. Suivre Jésus pour « voir » où il demeure. Comme André, parler de Jésus à nos 

proches, les amener à Lui. Jésus « pose son regard sur lui » et Pierre est changé. 

Nos yeux sont saturés d’images de toute sorte. Savons-nous encore « voir » non 

seulement avec les yeux, mais aussi avec les yeux du cœur… ? Savons-nous voir les 

lieux où Jésus demeure et où il nous attend. Nous laissons-nous toucher par ces 

regards qui nous transforment, nous redonnent confiance, nous envoient en 

mission ? Ces regards nous aiment et nous espèrent. 

Nos oreilles n’écoutent plus à force d’être assaillies par de multiples messages. Elles 

ont besoin de silence, pour entendre ces mots qui donnent du sens à nos relations, 

à nos projets, à notre rencontre de Jésus. Les paroles vraies naissent du silence et 

elles donnent vie. 

 

→ Dans mon aujourd’hui, est-ce que je sais entendre et voir  

à la manière des deux disciples ? 



                      

 

→ Est-ce que j’accepte d’être transformé par le regard de Jésus sur moi ? 

 

Dimanche 24 janvier  3ème dimanche du temps ordinaire 

Mc 1, 14-20 – « Venez à ma suite ». 

 

Jésus commence son ministère public. Ce sont ses premières paroles, ses premiers 

gestes dans l’évangile selon saint Marc. Ses paroles concernent le Règne de Dieu. 

Par Jésus, Dieu s’est approché des hommes, il est devenu l’un d’eux. En Jésus, Dieu 

est à l’œuvre. Chacun est invité à se convertir, c’est à dire à changer ce qui ne va pas 

dans sa vie, et à croire à l’Evangile, c’est-à-dire à accueillir la présence de Dieu. 

Puis Jésus appelle ses premiers disciples. C’est lui qui a l’initiative. Il les voit, les 

rejoint dans leur vie de tous les jours. Il les appelle et c’est à eux de répondre. Eux 

qui étaient pêcheurs de poissons vont devenir pêcheurs d’hommes. Ce n’est pas tout 

à fait la même chose : quand on pêche des poissons, ça les fait mourir, mais lorsque 

Jésus veut faire des pêcheurs d’hommes, c’est pour que ceux-ci vivent. 

Aujourd’hui, Jésus n’agit pas autrement. C’est toujours lui qui a l’initiative, il nous 

voit, il appelle à le suivre. A chacun de donner librement sa réponse. 

 

→ Quels moyens je me donne pour accueillir la présence de Dieu (sacrements, 

lecture de la Parole de Dieu, temps de prière…), pour comprendre ses appels ? 

→ Quel (s) pas pourrais-je faire pour grandir en liberté intérieure ? 

 

 

Dimanche 31 janvier   4ème dimanche du temps ordinaire 

Mc 1, 21-28 – « Voilà un enseignement nouveau, donné avec autorité ». 

 

Comme tout bon juif pratiquant, Jésus va à la synagogue. Pendant la liturgie, après 

la lecture d’un passage de la Bible, un adulte est invité à faire un commentaire. Jésus 

prend la parole et il parle avec autorité. Il n’est pas autoritaire mais vraiment l’auteur 

de ce qu’il dit, il ne se contente pas de répéter. De plus, il ne se contente pas de 

parler, il agit : pour lui, parole et action ne font qu’un. 

Sa parole est Bonne Nouvelle, elle révèle l’amour de Dieu. Il ne s’agit pas d’une 

parole de condamnation, mais de libération. 



                      

 

Jésus joint le geste à la parole : il chasse l’esprit impur. Derrière l’esprit impur, il y a 

un être humain que Jésus vient libérer. Il vient mettre fin aux forces du mal. 

L’intervention de Jésus provoque la stupeur et des questions chez ceux qui 

l’observent. D’où tient-il ce pouvoir ? Qui est-il ? La question va revenir tout au long 

de l’évangile. Jésus ne veut pas qu’on se trompe sur sa manière d’être Messie. C’est 

la passion et la résurrection qui le révéleront. 

 

→ La parole et l’action de Jésus s’enracinent dans l’Ecriture :  

qu’en est-il pour moi ? 

→ A la suite de Jésus, mes paroles et mes actes sont-ils Bonne Nouvelle pour ceux 

qui m’entourent ? Que vais-je faire pour qu’ils le deviennent ? 

 


